
Institution Sainte-Geneviève, le mercredi 20 avril 2022. 
 
Bonsoir, 
Nous sommes appelés à inaugurer de nouveaux bâtiments. 
Quel sens pouvons-nous donner à cette inauguration ? 
 Au sens étymologique de sa racine latine inaugurare signifie prendre les augures,   
S’agirait-il ce soir d’interpréter une construction nouvelle comme un bon présage ? 

En fait, je ne vous parlerai pas de ce nouvel édifice, de cette maison faite de pierre, de 
brique et de béton. Bien qu’au fil des évangiles, toutes les rencontres avec le Christ 
commencent par un mouvement d’accueil au seuil d’une maison ou d’un appel à 
l’hospitalité : Zachée hâte-toi de descendre ; car il faut que je demeure aujourd’hui dans ta 
maison, Marthe qui ouvre sa porte à Jésus, Simon le pharisien invitant Jésus chez lui. On 
pourrait multiplier les exemples.  

Qui dit nouvel édifice dit forcément une nouvelle façon d’habiter et d’envisager, de donner 
un nouveau visage à l’avenir avec les élèves qui vous sont confiés et leurs familles. 

 C’est pourquoi ce soir je m’adresse aux femmes et aux des hommes qui 
animent, l’institution sainte Geneviève, comme une maison des sœurs de Saint-Joseph. 

 
Cet à-venir je le placerais sous le signe d’une phrase extraite de l’Orientation du Chapitre 
des sœurs de Saint-Joseph 2021, comme une invitation aux membres de la communauté 
éducative. 
« Nous reconnaissant nous-mêmes fragiles, dans un chemin de conversion, nous nous 
mettons à l’école des plus petits. Avec eux, nous grandissons en humanité et devenons 
semeurs de vie »  
 
Comment se mettre à l’école des plus petits ? En choisissant, si vous le voulez bien trois 
signes d’espérance à mettre en œuvre. 

Il s’agit de promouvoir, de choisir et de prendre soin, selon les mots de la théologienne 
Marie-Laure Durand. 
  
 Il s’agit de promouvoir une école catholique identifiée par sa culture du dialogue 

entre les hommes et le monde : 1 
Vous êtes un établissement scolaire qui vise l’éducation intégrale de la personne et votre 
établissement en tant que tel est le lieu de développement assidu des facultés 
intellectuelles ; en même temps elle exerce le jugement, elle introduit au patrimoine 
culturel hérité des générations passées, promeut le sens des valeurs, prépare à la vie 

                                                           
1 Congrégation pour l’éducation catholique l’identité de l’école catholique pour une culture du dialogue 25 janvier 2022 

https://www.vatican.va/roman_curia/congregations/ccatheduc/documents/rc_con_ccatheduc_doc_20220125_istruzione-
identita-scuola-cattolica_fr.html 

 

https://www.vatican.va/roman_curia/congregations/ccatheduc/documents/rc_con_ccatheduc_doc_20220125_istruzione-identita-scuola-cattolica_fr.html
https://www.vatican.va/roman_curia/congregations/ccatheduc/documents/rc_con_ccatheduc_doc_20220125_istruzione-identita-scuola-cattolica_fr.html


professionnelle, fait naître entre les élèves de caractère et d’origine sociale différents un 
esprit de camaraderie qui forme à la compréhension mutuelle 
Vous êtes un établissement catholique qui va permettre par au croyant dans une relation 
personnelle avec le Christ de poser un regard radicalement nouveau sur toute la réalité et 
de susciter, au sein des communautés scolaires, des réponses adéquates aux questions 
fondamentales de toute femme et de tout homme : votre marque distinctive est d’être une 
école pour tous, en particulier pour les plus faibles. Ce n’est pas une nouveauté d’affirmer 
que les écoles catholiques tirent leur origine d’une profonde charité éducative envers des 
enfants et adolescents abandonnés à eux-mêmes et privés de toute forme d’éducation. 

• Vous répondez bien là au souhait de la congrégation dès sa fondation à une 
écoute attentive des besoins des hommes « la congrégation prétend pourvoir 
toutes les nécessités spirituelles et temporelles du cher prochain ». (Constitutions 
primitives n° 49) 

 
Il s’agit d’apprendre à nos élèves à discerner pour choisir.  
 
Dans un texte récent2 diffusé avant les échéances électorales de l’élection présidentielle, 
la conférence des évêques de France, nous invitait à prendre quelques repères avant cette 
échéance majeure de notre vie démocratique. Les temps sont rudes, quelle proposition 
avons-nous à faire à nos enfants ? 
 « Pour nos enfants, il importe que nous puissions vivre dans une société qui ne soit pas 
seulement marquée par le tumulte, l’accaparement, le conflit, l’agitation, mais où le calme, 
la contemplation, le don, la gratitude aient aussi droit de cité. 
Entre désolation et consolation devant le monde agité comment décider, se décider, 
appendre à décider. Les signes sont à puiser dans nos « Les ressources spirituelles de notre 
foi qui éclairent nos choix de vie. Elles nous donnent également le goût de contribuer avec 
tous nos concitoyens, quelles que soient leurs appartenances intellectuelles, spirituelles et 
culturelles, à plus de justice et de paix. »  
Voilà qui nous encourage et nous oblige à choisir un amour qui « se donne de la peine » et 
à une espérance qui « tienne bon » (cf. 1 Thessalonicien 1, 3) 

• Nous entendons bien là un écho de l’invitation à la contemplation propre aux 
Sœurs de Saint-Joseph « pour devenir plus inventive et courageuse pour le service du 
prochain lorsque notre union à dieu est plus profonde. C’est lui quoi rend notre 
présence aux hommes plus vraie, plus profonde ». (Texte fédéral n° 49) 

 
 Il s’agit de prendre soin les uns des autres 

Le prendre soin semble une évidence au sein d’une institution scolaire catholique. Vous 
êtes les témoins d’un quotidien marqué par l’exigence et la rigueur du parcours 
académique et, ou, dans le même temps, se déploie l’attention, la tendresse, l’affection.  
                                                           
2 « L’espérance ne déçoit pas”, repères de discernement sur la vie sociale et politique en 2022, texte de la conférence des 
évêques de France- 
https://eglise.catholique.fr/sengager-dans-la-societe/eglise-et-politique/lesperance-ne-decoit-pas-reperes-de-
discernement-sur-la-vie-sociale-et-politique-en-2022/ 
 

https://eglise.catholique.fr/glossaire/esperance
https://eglise.catholique.fr/sengager-dans-la-societe/eglise-et-politique/lesperance-ne-decoit-pas-reperes-de-discernement-sur-la-vie-sociale-et-politique-en-2022/
https://eglise.catholique.fr/sengager-dans-la-societe/eglise-et-politique/lesperance-ne-decoit-pas-reperes-de-discernement-sur-la-vie-sociale-et-politique-en-2022/


 
Je reviens à Marie-Laure Durand. Elle s’appuie dans son ouvrage3 sur la parabole du roi 
qui organise un festin pour les noces de son fils (Matthieu 22,1-14) 
« La multitude est appelée, mais peu sont élus ». Le royaume des cieux ressemble alors à cette 
prise de conscience qu’on entre dans le royaume qu’en participant à sa propre vie et qu’en 
aidant les autres à la faire… c’est en prenant soin que la noce sera réussie, que les invités 
viendront nombreux, honorés ; impatients. Nous sommes tous appelés à en prendre soin les 
uns des autres et à élargir, agrandir le nombre des personnes heureuses d’être élues. » 

• Nous sommes bien là au fondement de l’Esprit saint Joseph, appelés pour prendre 
soin, à être « comme le Christ serviteur… Pressés de donner toute notre vie pour que 
les hommes reçoivent la vie en abondance ». (Texte fédéral des Sœurs de Saint-Joseph, 
n° 46). 

 
Merci, dans l’espérance que le dimanche de quasimodo4 qui va conclure cette octave de 
Pâques soit un dimanche lumineux. 

                                                           
3 Marie-Laure Durand, le roi déçu, l’exercice compliqué de la gouvernance - éditions du Cerf 2021- page 49 
4 https://fr.aleteia.org/2017/03/26/savez-vous-que-signifie-le-dimanche-dit-de-quasimodo/ 

https://fr.aleteia.org/2017/03/26/savez-vous-que-signifie-le-dimanche-dit-de-quasimodo/

